






9

CountrySide 157

rité alimentaire est un processus continu : 
nous devons commencer par prévoir et voir 
ce qui se profile à l’horizon afin d’identifier 
et de fournir les recherches et la connais-
sance nécessaires  ; devrait s’ensuivre le 
transfert et l’usage de ce savoir sur le ter-
rain (littéralement !) ce qui requiert des in-
novations sociales et techniques afin de 
provoquer des changements économiques 
et sociaux. Ceux-ci seront initiateurs d’une 
nouvelle chaîne de recherches et de par-
tage de connaissances qui misent en pra-
tique mèneront à de nouveaux change-
ments, et ainsi de suite. En ce qui concerne 
la thématique de la nourriture et de l’ali-
mentation, interdépendante à l’échelle 
mondiale, ces efforts devraient être coor-
donnés internationalement. 

C’est suite à une décision réfléchie qu’ont 
été mis en tête de liste les défis relatifs à 
l’amélioration de la nutrition et la santé qui 
impliquent la lutte contre la malnutrition 
et l’obésité. Ceci a pour but de mettre en 
évidence que la sécurité alimentaire n’est 
pas simplement une question de produc-
tion alimentaire. Trop fréquemment, et 
surtout dans les cercles où sont discutées 
les questions agricoles, un amalgame est 
fait entre la sécurité alimentaire et l’aug-
mentation de la production agricole. Pour-
tant, les cas les plus sérieux de malnutri-
tion touchent le plus souvent les pauvres 
en milieu rural et ceux-ci ne seraient pas 
résolus par une production accrue dans les 
pays développés ou en transition. La ré-
duction de la pauvreté, l’accès à la nour-
riture, les schémas de consommation, de 
commerce et de production ont une impor-
tance égale.

Ceci dit, bien sûr, la pression de la demande 
va probablement nécessiter une augmen-
tation durable de la production agricole. 

La question critique, surtout en Europe où 
l’agriculture est déjà très intensive, est de 
savoir comment définir l’intensification 
durable et les moyens à mettre en œuvre 
pour l’atteindre. Différents modèles de 
développement seront nécessaires pour 
s’adapter à différentes situations. Le do-
cument de travail est clair : il suggère que 
les améliorations génétiques (soit des-
tinées aux récoltes, soit à la résistance 
contre les parasites, la chaleur, la séche-
resse, l’acidité, la salinité ou des émissions 
réduites des gaz à effet de serre) doivent 
s’appuyer sur l’utilisation des biotechnolo-
gies modernes. Cependant, il souligne aus-
si que ceci implique « un dialogue sociétal 
important pour garantir leur légitimité et 
minimiser les risques pour l’environnement, 
la santé, l’économie et les moyens de sub-
sistance. »

Pour chacun des sept thèmes identifiés, 
une brève explication est donnée et inclut 
une liste d’exemples de secteurs de re-
cherches qui devraient recevoir plus d’at-
tention. Le but de la consultation est de 
tester si les thèmes adéquats ont été iden-
tifiés et s’ils ont été définis de la manière 
la plus efficace. Pareillement, la liste de re-
cherches proposées est ouverte aux idées 
des lecteurs qui ne doivent pas hésiter à 
partager leur avis, notamment sur la ques-
tion de savoir si ces secteurs de recherche 
sont le plus urgents et sinon, lesquels de-
vraient être adressés.

Vu le caractère essentiellement pratique 
et concret des questions de sécurité ali-
mentaire et nutritionnelle, la recherche 
ne doit pas être une fin en soi. Lorsque les 
résultats de celle-ci sont simplement pu-
bliés dans des journaux scientifiques, elle 
ne crée pas de bénéfices pour la société. 
Comment franchir ‘‘la vallée de la mort’’ 

entre la recherche et son développement 
en innovations pratiques et utiles est une 
question éternelle. Il y a de l’espoir que les 
millions de citoyens sensibilisés à la pro-
blématique de l’alimentation  et aux trois 
questions posées vont encourager à une 
discussion la plus large possible sur ces 
thématiques.  
L’objectif est d’établir une série de recom-
mandations dans le rapport final du comi-
té scientifique résultant de la consultation 
publique et des conférences organisées en 
marge de l’Expo. Ce rapport devrait per-
mettre de contribuer sur le long terme à la 
réalisation de la sécurité alimentaire et nu-
tritionnelle.
En tant que les lecteurs, vous êtes vive-
ment encouragés à participer à la consulta-
tion publique en ligne pour aider à formuler 
une réponse européenne adéquate aux dé-
fis alimentaires mondiaux.

Vous êtes propriétaire de terres agricoles et vous cherchez une formule efficace et rentable 
pour la gestion de votre bien: l’équipe d’Agriland se met à votre disposition.

L’objectif d’Agriland est d’assurer une optimalisation financière en toute 
transparence et de renforcer le lien que vous avez avec votre terre. Nous vous 
informons sur les évolutions en matière d’agriculture, rencontrons les institutions 
publiques, encourageons l’emploi local et soutenons le verdissement par une 
gestion respectueuse de l’environnement.

Plus d’infos sur www.agriland.be  

SA Agriland  //  Avenue Pasteur 23 - 1300 Wavre  //  tel. +32 10/232 906  //  fax +32 10/232 909  //  e-mail: agriland@skynet.be
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La cohabitation entre 
humains et grands 

carnivores fait débat 
au niveau européen

Un an après son établissement, la Plate-

forme sur la coexistence entre les hommes 

et les grands carnivores s’est réunie à 

l’occasion de sa deuxième rencontre an-

nuelle le 2 juin dernier. Les membres de la 

plateforme ont discuté du travail accompli 

au cours de l’année écoulée et de leurs 

projets pour celle à venir. La mise en place 

de la stratégie de communication et les 

aspects socio-économiques de la coexist-

ence entre grands carnivores et humains 

ont notamment été à l’ordre du jour. 

Delphine DUPEUX, ELO
Camille BALFROID, ELO

De nombreuses études de cas prove-
nant de toute l’Europe ont été pas-
sées en revue. La Plateforme a re-

connu la pertinence des programmes de 
développement rural visant à apporter 
plus de support aux mesures de protection 
du bétail, les différents membres ce sont 
engagé à suivre de près cette procédure. 
Enfin la FACE a fait la demande de mettre 
à l’ordre du jour d’une prochaine réunion 
certains problèmes relatifs à la chasse.
Le premier séminaire de travail a eu lieu 
au niveau régional en Bulgarie. Trois pro-
blèmes clés ont été discutés  : la coopé-
ration transfrontalière, le passage d’une 
situation de conflit à une coexistence se-
reine, ainsi que les problèmes prioritaires 
relatifs aux grands carnivores dans les 
Balkans et dans les Carpates.
Les deux présidents de la Plateforme ont 
exprimés leur gratitude aux membres 
pour leur contribution à la réunion et ont 
exprimé leur  volonté de continuer à tra-
vailler ensemble de manière constructive. 
Pia BUCELLA, co-présidente de la plate-
forme et membre de la Commission Eu-
ropéenne a accueilli favorablement ce 
débat constructif et à souligné l’impor-
tance d’écouter les point de vues locaux 
sur la question. Konstantin KOSTOPOU-
LOS, membre d’ELO et co-président de 
la Plateforme a également ajouté  : «  Au-
jourd’hui, les participants ont montré leur 
volonté de faire l’effort de communiquer 
entre eux ainsi qu’avec leurs membres sur 
les défis que posent une coexistence entre 
les hommes et les grands carnivores en Eu-
rope. Ce dont nous avons besoin mainte-
nant c’est que tous nos membres utilisent 
leurs propres canaux de communication 
pour atteindre une plus grande audience. »

Chasseurs et vétérinaires – 
action conjointe contre les maladies 

de la faune

« Une faune saine – une humanité saine ». C’est sous ce leitmotiv que la 62e 

Assemblée Générale du Conseil International de la Chasse et de la Conservation du 

Gibier (CIC) fut organisée à Pravets, en Bulgarie. Il y a été déclaré que le but de la 

conservation de la faune était non seulement de promouvoir la richesse de notre 

biodiversité, mais également de maintenir notre propre existence humaine à un 

niveau sain et équilibré.

Les membres du CIC ont exposé le fait que les chasseurs étaient 
les gardiens de la faune, ainsi que le groupe sociétal le plus 
important interagissant volontairement, de près et fréquemment 
avec celle-ci. En tant que groupe, ils ont accepté un devoir social, 
un service pro bono à la société qui est de détecter et d’aider à 
gérer les maladies de la faune.

Dans son discours d’ouverture, Dr. Bernard VALLAT, Directeur Général de 
l’Organisation Mondiale de Santé Animale (OIE), a invité les chasseurs et le CIC 
à faire usage le plus possible de la force qu’ils représentent dans ce secteur  : 
sauvegarder la biodiversité et agir comme sentinelles pour la protection de la 
santé publique.

À travers ces rôles, les chasseurs sont aussi des partenaires extrêmement 
importants pour la Commission Européenne, comme l’a mis en lumière Ladislav 
MIKO, Directeur Général du DG Santé et Sécurité Alimentaire : les maladies de 
la faune agissent comme un révélateur de leur contribution à la résolution de ce 
problème. De plus, il a salué l’initiative du OIE-CIC à sensibiliser et entrainer les 
chasseurs.
Dans le cadre de l’Assemblée générale du CIC a également eu lieu le séminaire 
régional de la Plateforme Européenne sur la Coexistence entre les Hommes et les 
Grands Carnivores. Pia BUCELLA, Directrice en charge du Capital Naturel au sein 
du DG Environnement de la Commission Européenne, a vivement encouragé le CIC 
et les chasseurs à continuer leur combat global face à la perte de biodiversité et à 
promouvoir l’utilisation durable de nos ressources naturelles, autant d’actions qui 
contribueront à leur tour à protéger « notre santé et notre richesse ».

Cette année, l’Assemblée Générale du CIC fut tenue sous le Patronage du Premier 
Ministre de Bulgarie, H. E. Boyko BORISSOV.

L’équipe CIC.
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Les vainqueurs du prix Natura 2000

Les lauréats du premier concours Natura 2000 ont été annoncés au cours d’une cérémonie 
prestigieuse à Bruxelles le 21 mai 2015. Les six lauréats Natura 2000 de cette édition 2015 
incluaient des projets provenant du Danemark, de l’Allemagne, de l’Espagne, de la France 

ainsi qu’un projet transfrontalier impliquant 9 pays traversés par le Danube.

Les gagnants ont été sélectionnés pour chacune des cinq catégories suivantes: 
préservation; communication; bénéfices socio-économiques; conciliation des intérêts/
perceptions; coopération transfrontalière et réseautage. De plus, le tout premier 
gagnant élu directement par les citoyens européens a également été annoncé. 
Les six lauréats ont tous reçus leurs prix des mains du Commissaire européen de 
l’environnement, Karmenu VELLA et de celles des membres du jury, composé d’experts 
de haut niveau.
«  Mes sincères félicitations aux gagnants et aux finalistes de la deuxième édition du 
concours Natura 2000 ! » a dit le Commissaire VELLA. « Ces lauréats méritants sont les 
exemples qui montrent la voie à suivre pour les milliers d’Européens qui travaillent tous 
les jours pour faire du réseau Natura 2000 l’une des plus grandes réussites de L’Union 
Européenne. Il est clair que les citoyens européens comprennent la valeur de ces efforts 
pour nos précieuses zones protégées. J’ai été heureux de voir que 25000 personnes ont 
voté pour le premier prix Natura 2000 des citoyens cette année. »
La Commission Européenne a lancé le concours Natura 2000 pour célébrer et promouvoir 
les meilleures pratiques de préservation de la nature en Europe. Le concours vise à 
attirer l’attention du public sur les succès du réseau Natura 2000 et démontre son 
importance pour protéger la biodiversité à travers l’Europe. Cette initiative récompense 
l’excellence dans la gestion et la promotion du réseau et de ces objectifs. 

Source : Commission européenne

ELO, vainqueur de l’édition 2014 a félicité tous les gagnants, si vous voulez faire parve-
nir votre candidature pour l’édition 2016, vous pouvez vous inscrire en suivant ce lien :

http://ec.europa.eu/environment/nature/natura2000/awards/index_en.htm

7ème séance de débat 
sur l’accord sur les 
biens environne-
mentaux

Le 7ème tour de négociation a eu lieu du 

15 au 22 juin à Genève.

Les négociateurs ont continué les 
pourparlers autour des 650 produits 
présélectionnés (ou « nominés » selon 
le jargon des négociateurs). Ces pro-
duits sont divisés en 10 catégories :

• Traitement des déchets solides et 
dangereux. 

• Traitement et gestion des eaux 
usées.

• Contrôle de la pollution atmosphé-
rique.

• Production d’énergies renouve-
lables.

• Efficience énergétique. 
• Nettoyage et réhabilitation envi-

ronnementale.
• Prévention des bruits et vibrations
• Analyse et monitoring environne-

mentale
• produits écologiquement préfé-

rables.  
• Ressources gérées durablement.

L’objectif est de s’entendre sur une liste 
des produits environnementaux pour 
lesquels les contraintes législatives de-
vraient être abolies. Le point de vue des 
négociateurs convergent sur certains 
plans, comme par exemple celui des 
énergies renouvelables, bien que pour 
d’autres secteurs les négociations vont 
devoir se poursuivre. 
Les négociations sont guidées par le 
principe général de «crédibilité en-
vironnementale». Les produits sont 
sélectionnés en prenant en compte la 
façon dont ils seront utilisés plutôt que 
celle dont ils sont produits. Les négo-
ciateurs veulent aussi s’assurer que la 
liste des produits bénéficiant de l’accès 
aux zones duty free soit facile à mettre 
en œuvre pour les douaniers et les in-
dustries. 

L’UE s’est engagée à atteindre des 
résultats substantiels dans ces négo-
ciations avant fin 2015 dans le but de 
contribuer à la conférence des Nations 
Unies sur le climat à Paris et au 10ème 
congrès de L’OMC à Nairobi.

Source : Source: http://ec.europa.eu/
trade/policy/policy-making/sustai-

nable-development/

Règles de concurrence et agriculture: débat 
avec les Commissaires VESTAGER et HOGAN

Les Commissaires chargés de la concurrence, Margrethe VESTAGER, et de l’agriculture, 
Phil HOGAN, ont débattu du projet de lignes directrices sur la concurrence de la 
Commission dans le secteur de l’agriculture avec les membres AGRI lors d’une réunion 
extraordinaire à Strasbourg le 8 juin dernier. Dans le cadre de la réforme de la PAC, le 
Parlement avait demandé à la Commission d’établir de telles lignes directrices pour la 
mise en œuvre des règles de concurrence dans le secteur agricole en vue d’assurer une 
application uniforme de ces règles dans les Etats membres. La commission AGRI a 
contribué par écrit à la consultation publique de ces lignes directrices.

Source : http://www.europarl.europa.eu/committees/fr/agri/home.html
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Veiller 
sur Votre 

patrimoine et 
le déVelopper 

pour les 
générations 

futures

ConCordia - integritas - industria

Le lion de notre emblème  
symbolise la puissance et 

l’excellence mises au service  
de nos clients.

edmond-de-rothschild.com

Banque Privée
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La première conférence annuelle Next|Gen
Consciente du rôle crucial que la jeune génération joue dans la conservation et la reconnaissance du patrimoine privé bâti, 

l’Association européenne des demeures historiques (ang. EHHA) a fait un grand pas en avant en choisissant en 2010 de nommer  

des jeunes délégués à son Assemblée générale et en décidant de créer un groupe « Next Generation » en 2014, coordonné par le  

dynamique William CARTWRIGHT-HIGNETT La question de la transmission est la pierre angulaire de l’existence de  

l’Association et mérite un engagement fort et durable. 

Juliette POLIZZI, EHHA

La première conférence annuelle Next 
Gen s’est déroulée du 20 au 22 mars 
2015 dans la demeure historique 

d’Aynhoe Park près d’Oxford au Royaume-
Uni, sous le patronage de l’Association eu-
ropéenne des demeures historiques. Ces 
trois jours d’intenses discussions ont été 
l’occasion de rassembler des jeunes entre-
preneurs de toute l’Europe pour des visites 
culturelles, une journée de conférence ain-
si que des évènements festifs. 

Lors de son discours d’introduction, le 
Comte Rodolphe de LOOZ-CORSWAREM, 
Président Exécutif de l’Association Euro-
péenne des demeures historiques, a rap-
pelé à l’audience que le patrimoine culturel 
est d’importance primordiale pour l’Europe 
car c’est une industrie qui rapporte chaque 
année 355 milliards d’euros de revenus aux 
Etats-membres et crée 9 millions d’em-
plois directs et indirects. 

William CARTWRIGHT-HIGNETT, Coor-
dinateur du Groupe Next Gen, a souligné 
que posséder et résider dans des demeures 
historiques est un privilège, ainsi qu’une 
très grande responsabilité. Cependant, la 
«  next generation  » a la pression supplé-
mentaire de devoir gérer l’héritage trans-
mis, même si elle ne vit pas sur la proprié-
té. Cela peut créer des dynamiques fami-
liales complexes. Il a suggéré de retenir les 
leçons du passé et d’innover et créer des in-
citations pour soutenir le patrimoine dans 
le futur afin de le maintenir au goût du jour 
sans détruire sa fragile essence historique. 
Il a expliqué que c’est là que le coordinateur 
du groupe Next Gen pouvait apporter son 
aide : en soutenant et facilitant l’organisa-
tion des groupes de jeunes nationaux, et 
en créant une plateforme éducative.

La première session de la conférence a été 
consacrée au développement des groupes 
Next Generation dans chaque pays, avec 
l’objectif de créer un réseau utile qui peut 
soutenir les efforts nationaux et inter-
nationaux de lobbying des associations 
nationales ainsi que ceux de l’Association 
Européenne des demeures historiques. 
Nous y avons appris que plusieurs groupes 
étaient déjà constitués notamment en 
Italie, au Royaume-Uni, en Espagne, au 
Portugal et en Catalogne, et que d’autres 
étaient en cours de création. 

La seconde session avait pour but d’iden-
tifier les possibles axes de recherche pour 
2015-2016. Modérée par James HER-
VEY-BATHURST, Vice-Président de l’As-
sociation Européenne des demeures his-
toriques, elle a soulevé plusieurs questions 
telles que la planification des successions. 
Différents orateurs, parmi lesquels Claris-
sa VALLAT (Directeur des Taxes & du Pa-
trimoine à Sotheby’s) et Patricia SYKES 
(Hunters Solicitors) ont souligné le carac-
tère non-universel des solutions offertes 
aux familles, mais également l’importance 
de l’anticipation et de la communication 
pour assurer une succession intergénéra-
tionnelle sans stress. 

Le deuxième panel –« Retour sur investis-
sement : l’importance de la diversification 
pour la demeure historique ‘moderne’  » 
– traitait d’expériences professionnelles 
mêlant la gestion d’un domaine avec des 
activités économiques attenantes. Le Vi-
comte RAYNHAM, Président du groupe 
Next Generation britannique et Annie 
GONDRAS, écrivaine française et experte 
en développement culturel, ont montré 
des exemples de projets à la fois actifs 
(exemple : mariages) et passifs (exemple 
: énergie renouvelable), insistant sur la 
nécessité de trouver un équilibre entre 
l’ouverture de sa maison au public et les 
risques qui en découlent, tels qu’une perte 
de vie privée, l’augmentation des risques 
de vols, etc. La clé du succès, selon le pa-
nel, est l’adaptation au marché, qui est 
compétitif et évolue constamment. Le Vi-
comte RAYNHAM a ajouté que les proprié-
taires ne devaient pas avoir peur de mettre 

en avant leur personnalité dans leur mai-
son et de trouver des moyens innovants 
pour rendre attractive leur propriété sur le 
long terme.  « Cela ne se réglera pas dans la 
nuit », expliqua-t-il, « il faut donc que vous 
ayez un plan sur le long terme ».

Finalement, l’orateur principal M. Mi-
chael FARRANT, Partenaire et en charge 
des clients privés à Project Associates, a 
abordé la question de la «  Réputation et 
vie privée dans un monde connecté ». Il a 
mis en garde les participants contre la trop 
forte exposition médiatique –l’empreinte 
sociale en ligne d’une personne se propa-
geant aujourd’hui très rapidement et de 
façon internationale. A nouveau, il a décla-
ré que l’idéal est de parvenir à trouver un 
bon équilibre entre transparence et vie pri-
vée, parce que la fiction peut rapidement 
amener à la construction d’une identité en 
ligne par d’autres et donc ne rien dire peut 
être parfois pire que de renseigner cer-
taines informations sur soi. 

Onze pays étaient représentés à cette 
première conférence. Cela montre et sou-
ligne le besoin de plus de représentation 
de la part des jeunes acteurs des asso-
ciations nationales ainsi que celui d’une 
meilleure promotion de ce que les jeunes 
représentants ont envie et peuvent faire 
dans ce cadre. L’Association européenne 
des demeures historiques et son coordina-
teur en sont bien conscients. La prochaine 
étape est celle de la création de nouveaux 
groupes nationaux –en attendant la 
Conférence de 2016 qui aura lieu près de 
Paris, en France. 
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Créer la campagne du 21ème siècle - 
le Forum pour l’Entreprenariat Rural (ang. FCE)

« Comment combiner gestion de propriété et carrière professionnelle ? » : tel était le thème central de cette année au Bois St-Jean, 

dans les Ardennes Belges, où près de 70 Young Friends se sont rendus. Dans notre ère de mondialisation et de communication  

instantanée, les emplois du 21e siècle induisent à la fois plus de voyages ainsi que l’opportunité de travailler où que ce soit.  

Seulement, avec un business rural encore très souvent ancré dans un endroit précis, l’équilibre entre une carrière moderne et une 

bonne gestion de propriété peut être difficile à atteindre. Pour la jeune génération d’entrepreneurs ruraux, un tel équilibre  

n’est jamais facile à accomplir.

Geoffroy de CANNIÈRE, YFCS

Afin de s’instruire au maximum des 
différentes perspectives et expé-
riences, la conférence était organi-

sée en trois panels.

Dans un premier temps, deux projets 
d’entrepreneur furent présentés par des 
membres des Youg Friends. L’outil de 
gestion de forêts TIMBRACK a exposé 
des solutions intéressantes pour d’aider à 
faciliter la tâche du propriétaire forestier, 
en introduisant de nouvelles technologies 
du 21e siècle dans la gestion des bois. Le 
second projet, FARABEO, a prouvé la 
multifonctionnalité de l’entreprise rurale 
avec la création de cravates sur-mesure 
pour le gentleman-farmer. À travers ces 
projets, les participants ont pu lier leurs 
propres expériences et discuter à la fois de 
nouvelles approches et d’un équilibre sain 
entre travail et vie privée.

Choisir les bons experts dans l’aide à la 
gestion de propriété fut le thème du se-
cond panel, pour lequel Sylvestre COU-
DERT, président de l’important cabinet 
COUDERT, reconnu pour ses experts fo-

restiers, a partagé l’histoire du succès de 
cette entreprise familiale. Il a souligné le 
potentiel et les futures opportunités des 
actifs verts ainsi que la possibilité pour 
les nouveaux gestionnaires terriens d’être 
aidés dans leur gestion tout en gardant la 
main sur leur propriété. 

En conclusion, l’assemblée s’est clôturée 
par un débat stimulant entre 6 jeunes 
propriétaires et l’audience couvrant des 
sujets divers et variés allant du dévelop-
pement d’actifs fonciers et de l’énergie 
nécessaire à l’innovation d’une entre-
prise, à la prise en compte de la nature 
multigénérationnelle d’une propriété ain-
si que l’importance de bien organiser les 
transmissions aux générations futures. 
Ce débat fut également le moment idéal 
pour Edward de BURLET, du Groupe Ed-
mond de ROTHSCHILD, de présenter des 
moyens innovants pour gérer les actifs 
familiaux.
Cette génération à venir fait face à une 
ère nouvelle dans ses terres et ses  en-

treprises, et l’évolution est critique. Non 
seulement pour la gestion de la propriété, 
mais aussi dans l’équilibre avec d’autres 
carrières.

Les Young Friends tiennent à faire part de 
leur immense gratitude à la famille LA-
MARCHE pour leur accueil si chaleureux. 
Ce décor inspirant du Bois St-Jean était 
l’endroit parfait pour une conférence sur 
ce thème.

Enfin, ce fut un réel plaisir de voir autant 
de Young Friends avec une véritable pas-
sion et  un tel enthousiasme  ; et cette 
conférence annuelle reste la meilleure vi-
trine pour nos expériences et nos projets.
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1 mai - 31 octobre, EXPO Milan
Nourrir la Planète, Energie pour la vie
Suivant le thème de l’exposition universelle, l’UE a 
ouvert une consultation publique accessible en ligne 
afin de contribuer au rapport final qui doit être pu-
blié pour le 16 octobre (Journée Mondiale de la l’ali-
mentation) 
http://www.expo2015.org/en/learn-more

28 mai – 20 août, EU
Consultation publique  pour développer l’économie 
circulaire 
http://ec.europa.eu/environment/consultations/
closing_the_loop_en.htm 

6 juillet, EXPO Milan
Les meilleures pratiques visant à améliorer la dura-
bilité de l’agriculture – organisé par le Centre com-
mun de recherche (ang. JRC) 
https://ec.europa.eu/jrc/en/event/conference/
best-practices-improving-sustainability-agricul-
ture?search

9 juillet, Bruxelles
Séminaire sur les sources de carbone renouve-
lables et le traitement des carburants et produits 
chimiques 
http://ec.europa.eu/energy/en/events/
workshop-renewable-carbon-sources-proces-
sing-fuels-and-chemicals

10 juillet, EXPO Milan
Production durable des aliments et la pollution 
d’atmosphérique – organisé par le JRC ; les scienti-
fiques et les politiciens de l’UNECE (Convention de 
la CEE sur la pollution atmosphérique transfrontière 
à longue distance) et autres organismes 
https://ec.europa.eu/jrc/en/event/conference/
sustainable-food-production-and-air-pollution?-
search 

17 juillet, EXPO Milano
Conférence sur la sécurité alimentaire et la nutrition 
d’ici 2050, organisé par la DG Santé et Sécurité Ali-
mentaire 
http://ec.europa.eu/dgs/health_food-safety/in-
formation_sources/events/20150717_safety_nu-
trition_en.htm 

7 - 9 août, EXPO Milan
Le sol – l’origine des aliments! – une exposition de 
trois jours, organisée par le JRC, en collaboration 
avec la Région de la Lombardie, de la Région du Pié-
mont, la FAO et la ENSA 
https://ec.europa.eu/jrc/en/event/exhibition/
soil-where-food-begins?search 

22 - 30 août, Tartu (Estonie)
Maintenir les services écosystémiques dans les pay-
sages forestiers
https://ec.europa.eu/jrc/en/event/workshop/
sustaining-ecosystem-services-forest-lands-
capes?search 

Agenda

Pantone 364
CMYK 73 / 9 / 94 / 39 

Pantone 390
CMYK 24 / 0 / 98 / 8 
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Urgences françaises
Jacques ATTALI
Publication Fayard, 2013 - ISBN-13: 978-2213678153

« Ce qui se joue aujourd’hui est une 
question de vie ou de mort. Pour la 
démocratie. Pour la France.
La crise est là, et peut-être pour 
longtemps. Confronté à l’impi-
toyable concurrence des autres na-
tions, notre pays peut encore s’en 
sortir. Il peut tout autant décliner 
jusqu’à l’effondrement.

Que faire ? Agir dès maintenant. 
Dans les douze mois. Mettre en 
oeuvre une série de réformes pré-
cises dont je livre ici le détail.

Avant tout, il s’agit d’une question 
de volonté : sommes nous prêts à 
affronter le monde comme il est, en 
nous en donnant les moyens, avec le 

sourire de la confiance ? Ce livre est un programme d’action, une incitation 
à remettre en cause les situations de rente, une supplique en vue de pen-
ser à l’intérêt des générations à venir.

Mon ambition est d’aider les Français, et pas seulement les gouvernants, 
à prendre conscience de cette urgence, de leurs atouts comme de leurs 
lacunes, et à parcourir au plus vite la voie qui les conduira à l’action. Avant 
que d’autres forces, hélas bien plus sombres, ne nous imposent d’emprun-
ter le même chemin au pas de l’oie. »

Polytechnicien, énarque, ancien conseiller spécial du président de la 
République pendant onze ans, créateur et premier président de la BIRD, 
président de Planet Finance, Jacques ATTALI a brillé comme auteur dans 
de nombreux genres différents. Il a récemment publié avec succès chez 
Fayard  Tous ruinés dans dix ans ?,  Phares. 24 destins  et  Diderot ou le 
bonheur de penser.
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